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-Oh ! répond le martyr heureux mais inquiet, la trouve.
ra-t-il assez prête ?

-Cher petit, humilie-toi seulement devant lui de toutes
tes offenses.

-Père I reprend l'enfant d'un ton surpris mais avec une
ravissante candeur, depuis mon baptême j'aimais trop mon
Maître du Ciel pour lui avoir jamais fait de la peine 1.........

Ernu de la touchante pureté de cette âme d'ange, le mis-
sionnaire prend sur son cœur le DIEU de toute sainteté, et,
élevant en l'air la blanche hostie, il récite les prières avant
la Communion : " Seigneur, je ne suis pas digne," dit-il.
"Seigneur, je ne suis pas digne, non, je ne suis pas digne,"
répèteSamo dont les yeux brillent d'un ardent désir. Alors
sur ses lèvres le prêtre dépose le pain céleste, et sur sa poi-
trine ensanglantée l'enfant laisse tomber sa tête.

Que se passa-t-il dans cette première rencontre du grand
DiEu du Ciel et du pauvre petit nègre, dans ce premier
cœur à cour de Jtsus et du jeune martyr ?...... Je ne sais,
mais il me semble qu'elle dut être bien agréable au Sau-
veur, cette âme pure tout embaumée du parfum de son
innocence.

Absorbé dans la pensée du DiEu qui repose en lui, l'enfant
se tait, mais son corps frêle s'affaisse de plus en plus. Tout à
coup, étendant les mains, il s'écrie d'une voix à peine dis-
tincte:

-Père ! le bon JEsus m'emmène; qu'il est beau ! qu'il est
beau ! qu'elle est belle aussi la couronne qu'il dépose sur
mon front i

Sa voix s'affaiblit de plus en plus, mais il murmure encore':
La couronne 1 qu'elle est belle...! ô JÉsus ! JÉsus !... et,
dans un dernier soupir, son âme candide s'envole pour rece-
voir avec l'auréole lumineuse des anges la palme des mar-
tyrs 1

* *

Le soleil s'est abaissé peu à peu, il s'enveloppe mainte-
nant de ces teintes de pourpre et d'or bruni qui annoncent
la fin du jour ; et la brise du soir, légère et caressante,
courbe d'un même souffle le feuillage délicat des fougères
tropicales et des palmes élégantes des dattiers sauvages.

A cette heure, quelques chrétiens, descendant la route
fleurie, trouvèrent le Père blessé en prère devant le corps-
inanimé de Samo. Dans les yeux du missionnaire brillaient
des larmes, mais ses lèvres murmuraient avec ferveur.

-Mon DiEu 1 le sang de vos martyrs est une semence da
chrétiens; cette semence manquait à mon champ; mainte-
nant, ô Seigneur, le sang de cet enfant sera le germe sacré
qui fera fleurir des âmes dans la vie éternelle. A. B.
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